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INFORMATIONS 
SPIRITAINES 

CONGREGAZIONE DELLO SPIRITO SANTO - CLIVO Dl CINNA, 195 - 00136 ROMA 

La Fondation de l'Afrique Centrale 

Cette année est le dixième anniversaire de la Fondation de l'Afrique Centrale {FAC). Celle-ci a grandi 
rapidement. Un supérieur africain, le P. Azegue, vient d'être nommé à sa tête. Le premier cycle s'est 
établi à Libreville, où l'on est en train de construire un scolasticat. Les supérieurs de l'Afrique Centrale 
ont élaboré les nouveaux statuts de la Fondation, lors de leur rencontre régionale en novembre. 

La FAC n'est pas la première des Fondations spiritaines 
en Afrique. Le Nigéria et l'Angola sont déjà des Provinces. 
La Fondation de l'Afrique de l'Est a commencé en 1970. 
Son premier noviciat s'est ouvert en 1973. La Fondation 
pour l'Afrique Centrale fut proposée lors de la seconde réu-
nion des Spiritains africains, tenue à Yaoundé en décembre 
1976. En février 1977, la rencontre régionale des supérieurs 
de district, à Bangui, a soutenu le projet. Il fut décidé qu'une 
« Fondation de l'Afrique Francophone» serait mise sur pied. 
Les supérieurs du Congo, du Gabon, de Yaoundé, de Dou-
mé, de Bangui, et du Sénégal en reçurent conjointement la 
responsabilité. Elle germa rapidement . La même année le 
noviciat avait lieu à Essos, près de Yaoundé. Quand la « Fon-
dation de l'Afrique de l'Ouest» (FAO) fut établie en 1980, le 
Sénégal en devint membre. La «fondation de l'Afrique Fran-
cophone» s'appela ,alors la «Fondation de l'Afrique Centra-
le» . (En 1986, le Sénégal, pour des raisons linguistiques, a 
décidé de se rattacher de nouveau à la FAC. La FAO est 
maintenant entièrement anglophone) . Actuellement, la FAC 
compte déjà 6 prêtres et 3 frères œuvrant à la mission, et 
10 profès en second cycle, 10 novices, et 17 étudiants au 
premier cycle. La plupart des membres de la FAC, depuis le 
début, viennent du Cameroun et du Congo: sur 46 (noviciat 
et premier cycle compris), 17 sont du Cameroun, 14 du 
Congo, 6 de Kinshasa, 4 du Sénégal, 3 de RCA, un de la 
Guinée Equatoriale, et un autre du Gabon. 

Premier cycle (Libreville) 
Au départ, il n'y avait pas de premier cycle, car les quatre 

premiers candidats de la Fondation avaient déjà fait leur phi-

Etudiants du premier cycle devant le scolasticat «Père Brot-
tier» de Libreville. 

Le P. Azegue, supérieur de la Fondation, célèbre la messe au 
scolasticat de Libreville. 

iosophie. En 1979 les deux jeunes qui se présentèrent, firent 
d'abord leur noviciat et ensuite leur philosophie au grand 
séminaire de Brazzaville. En 1982, la question du premier 
cycle était temporairement résolue : les jeunes logeaient au 
grand séminaire de Bangui, où ils suivaient les cours de phi-
losophie. En 1984 le séminaire ne pouvait pas les accueillir 
plus longtemps. La maison spiritaine à Bangui devint 
«Foyer». Les jeunes y logeaient, mais continuaient à suivre 
les cours au séminaire. En 1985, ce Foyer devint un scolasti-
cat spiritain. Les PP. Frans Wijnen (directeur), Ferdinand 
Azegue, Daniel Bouju et Ghislain de Banville assuraient les 
cours. 

En 1986 commence l'installation à Libreville. Il y aura là la 
maison propre au premier cycle qui est en train de se cons-
truire. Une des raisons pour s'établir à Libreville est le peu de 
vocations sacerdotales dans ce pays. Peut-être qu'à la vue 
de ces jeunes enthousiastes, les Gabonais seront encoura-
gés. (Rappelons que Libreville, au temps de Mgr Bessieux, 
fut la première fondation qui réussit dans le vaste vicariat · 
des deux Guinées). Au nord de la ville ont commencé les 
premiers travaux pour le nouveau scolasticat . On espère qu'il 
sera prêt en 1988. Pour le moment l'ancienne maison spiri-
taine du collège Bessieux sert de scolasticat. L'équipe de 
formation et les 18 jeunes s'y sont installés en septembre 
1986. Le 19 octobre, ce fut l ' inauguration officielle sous le 
nom de séminaire du « Père Brottier ». L'équipe comprend : 
les PP. Ferdinand Azegue (Camerounais, âgé de 54 ans, qui 
vient d'être nommé supérieur de la Fondation), Joseph Wol-
lenschneider (supérieur de la Fondation et du district du 
Congo de 1980 à 1986), Edmond Ndzana, Daniel Bouju et le 
Frère Bernard Lambal. Sur les 18 jeunes, 9 sont en deuxième 



année et 9 en première année. Parmi eux, 4 viennent de Kon-
golo et appartiennent à la Fondation Zaïroise, nouvellement 
reconnue. Il y a aussi 3 étudiants du premier cycle de la FAC 
à Brazzaville: un frère, et 2 en troisième année de philoso-
phie. Dans le futur, la troisième année du premier cycle sera 
à Libreville. 

Le noviciat (Mbalmayo} 
Le premier noviciat (1977-78) s'était tenu à Essos, près 

de Yaoundé, avec 4 novices. Le P. René des Déserts, assisté 
du P. Nicolas Gobina, le dirigeait. Le second (1979-80), ani-
mé par le P. Auguste Durand, eut lieu à LinZolo (Congo) avec 
2 novices, tous les deux de la Guinée Equatoriale. En 1980, il 
retourne au Cameroun, à Akono (Yaoundé) cette fois-ci. Il y 
a 3 novices sous la direction du P. René Charrier. Les deux 
années précédentes, il était supérieur de la Fondation en 
même temps que supérieur de district du Congo. 

En 1981 le noviciat s'établit dans ses locaux actuels à 
Mbalmayo (Cameroun). Des bâtiments ont été construits 
spécialement pour cela. (La chapelle englobe une énorme 
souche d'arbre, qui symbolise l'enracinement dans le sol de 
l'Afrique). Le P. Charrier a continué depuis lors à être le maî-
tre des novices. Chaque année, il y a 3 ou 4 novices. L'an 
dernier, ils étaient 7, et cette année, 10. En vue de l'autosuf-
fisance, les novices ont commencé un projet de production 
et de vente de bananes séchées. (Au retour des PP. Okoye 
et Marzinkowski de leur visite au Cameroun en novembre, la 
maison généralice a gôuté et apprécié la qualité de leur pro-
duction). 

Théologie (Brazzaville} 

Le grand séminaire de Brazzaville. (Entre-temps, la route 
d'accès a été aménagée et un portail a été construit.) 

Les Spiritains ont fondé en 194 7 le grand séminaire de 
Brazzaville, comme séminaire régional de « l'Afrique Equato-

riale Française». Jusqu'en 1977 il était connu comme le 
séminaire Libermann. Il fut alors appelé séminaire Emile 
Biayenda, en l'honneur du cardinal de Brazzaville, assassiné 
cette année-là. Le dernier directeur spiritain fut le P. Christian 
de Mare. Il a été remplacé en 1983 par un prêtre diocésain. 
Les 3 premiers jeunes de la FAC, profès en 1978, habitèrent 
au séminaire jusqu'à ce que le Foyer spiritain, appelé Foyer 
Poullart des Places, fut ouvert tout près, l'année suivante. 
Depuis le début le P. René Tabard en est le directeur. Actuel-
lement, il y a là 9 profès de la Fondation, plus 2 profès ango-
lais, et les 3 étudiants du premier cycle, nommés ci-dessus. 
(Un autre profès est en train de faire son stage missionaire). 

Les missionnaires de la FAC 

Comme pour les autres Fondations en Afrique, le but 
n'est pas de créer une sorte de clergé parallèle, mais d'au-
thentiques missionnaires, prêts à aller travailler en dehors de 
leur pays, partout où les besoins sont les plus grands. Com-
me le Gabon manque de clergé local, c'est là que quatre jeu-
nes prêtres de la FAC travaillent maintenant: les PP. Thomas 
Nguema, Armand Fessi, Lambert Ndjana et Jérôme Mbala (le 
premier est de la Guinée Equatoriale, les trois autres du 
Cameroun). Le P. Jean-Claude Mbemba (Congo) a aussi tra-
vaillé deux ans au Gabon, avant d'aller au Brésil l'an dernier. 
Le P. Benoît Diémé (Sénégal), le premier à être ordonné, a 
travaillé dans le diocèse de Bafia au Cameroun de 1981-86. 
A présent il étudie en France. Les trois frères: Jacques 
Nsimba (Congo) travaille au Cameroun-Est, Benoît Nguipun-
ganza (RCA) est à Yaoundé, et Bernard Lambal (Sénégal) est 
économe au scolasticat de Libreville. 

Les nouveaux statuts 

Du 9 au 14 novembre s'est déroulée à Bertoua, Came-
roun, la rencontre régionale des supérieurs principaux de 
l'Afrique Centrale. Etaient présents: les PP. Blier (Congo), 
Fischer (Gabon), Henry (Yaoundé), Leemans (Zaïre) et Van 
Loon (Cameroun Est), avec son assistant, P. Louis Verhaag. 
Les représentants de la Fondation étaient: les PP. Wol-
lenschneider, Azegue, Charrier et Tabard. Le Conseil Général 
était représenté par les PP. Okoye et Marzinkowski. Les PP. 
Laurent (France), Van Kuijk (Hollande) et Scheelen (Belgique) 
y ont aussi participé. Les supérieurs et les représentants de 
la FAC se réunirent tantôt ensemble, tantôt séparément. 

Les nouveaux statuts de la FAC étaient à l'ordre du jour. 
le Conseil Général les a approuvés, ad expérimentum pour 3 
ans. Maintenant la Fondation a un supérieur qui est supérieur 
majeur : le P. Ferdinand Azegue, nommé après consultation 
des profès, des supérieurs de district et de l'équipe de for-
mation. Il est aidé par deux assistants (un supérieur de dis-
trict et un formateur) nommés par lui après consultation . 
Ceux-ci forment l'exécutif. le conseil se compose de l'exé-
cutif, avec les supérieurs de district, l'économe de la FAC et 
un représentant des membres qui travaillent déjà à la mis-
sion. 

Nouvelles 

Décisions du Conseil Général 
Le Conseil Général 

• a approuvé, le 9 janvier, l'élection du P. Daniel MACHA, 
comme supérieur de la Fondation de l'Afrique de l'Est, 
pour un second mandat de trois ans, à compter du 9 jan-
vier; 

• a nommé, le 16 janvier, le P. Ferdinand AZEGUE, comme 
supérieur de la Fondation de l'Afrique Centrale, pour un 
mandat de trois ans, à compter du 16 janvier. 

2 

Communauté de la Maison Généralice 
Le 15 janvier, le P. Bernard Mathis est arrivé à la Maison 

Généralice, pour prendre sa fonction de supérieur de com-
munauté. Il remplace le P. Manuel Santos Naves, qui assurait 
l'intérim depuis le 1•• septembre 1985. Le P. Santos Neves 
continuera son service de Procureur général auprès du Saint-
Sièg.e. Le P. Mathis, âgé de 61 ans, est né en Suisse, et a 
été ordonné en 1951 . Il a enseigné au Bouveret jusqu · en 
1969. En 1 959, il devint directeur de cette école. De 1970 à 
1977, il travailla dans le district de Yaoundé (Cameroun). De 
1977 à 1986, il a été Provincial de Suisse. 



Le «World Mercy Fund» du P. Tom Rooney 
Les Informations Spiritaines, malheureusement, n'ont pas 

de place pour donner les notices biographiques des confrè-
res défunts. C'est pourquoi elles sont réservées aux lettres 
des Provinces et des Districts. Il serait, de toute façon, 
regrettable de ne pas mentionner le P. Tom Rooney, à cause 
de l'importance du « World Mercy Fund » qu'il a fondé. Le 
P. Rooney est décédé le 15 novembre, à l'âge de 62 ans, 
comme l'a indiqué notre- dernière publication. Né en 1924, 
dans le nord-est de l'Angleterre, il servit dans la marine mar-
chande pendant la deuxième guerre mondiale. Après la guer-
re, il alla en Afrique, comme ingénieur dans une compagnie 
pétrolière. A la vue des besoins des populations, il essaya 
de les aider, en tant que laïc. Puis il se décida à devenir prê-
tre. Il rejoignit la Province d'Angleterre, fit son noviciat en 
France, et en 1956 fut ordonné à Upton Hall. Il travailla 11 
ans dans te District de Makurdi, d'abord à l'école «Mount St 
Michael». Ensuite, il ouvrit de nouvelles paroisses à Lafia et 
Vandeikya. En 1968 l'évêque Donald Murray (qui présidait ta 
messe de funérailles le 21 novembre à Bickley) lui demanda 
d'aller collecter des fonds pour un nouveau projet médical. Il 
démarra le «Chemke Mercy Hospital Fund», qui devint rapi-
dement le «World Mercy Fund». Il y consacra tout le reste 
de sa vie. Plusieurs Spiritains t'aidèrent, y compris l'actuel 
Provincial d'Angleterre, le P. Tom Friery, qui travailla avec lui 
de 1971 à 1977. Le P. Matt Farrelly, ancien secrétaire géné-
ral et procureur auprès du Saint-Siège, est actuellement 
membre du conseil d'administration du «Fund». 

Le «World Mercy Fund» a rassemblé des millions de dol-
lars pour les soins médicaux, les programmes d'agriculture, 
et d'autres projets de développement dans l'hémisphère 
sud. Il a construit quatre hôpitaux complètement équipés. Il 
soutient plus de 50 cliniques. Il a approvisionné en eau dans 
les régions frappées par la sécheresse. Il a financé des éco-
les techniques et agricoles. Actuellement, son budget annuel 
dépasse 3.000.000 de dollars. Son succès est largement dû 
au don du P. Rooney pour se faire des amis et intégrer des 
personnalités bien connues, comme Frank Sinatra, membre 
du conseil d'administration, et son épouse Barbara, la vice-
présidente, et aussi Sammy Davis Jr (un administrateur). En 
septembre dernier, quand te P. Rooney apprit qu'il allait mou-
rir d'un cancer, il demanda au P. Patrick Leonard, de la Pro-
vince d'Irlande, de lui succéder à la présidence du «Fund». 
Le P. Leonard travaillait déjà avec lui. Tout en continuant de 
résider en Irlande, toutes les six semaines il ira aux Etats-
Unis superviser l'administration. Il sera aidé par le P. Michael 
Reynolds, de la Province d'Irlande également, qui aura pour 
charge de contrôler, sur le terrain, les projets en Afrique et 
ailleurs. 

La réunion des formateurs de l'Europe 
La troisième réunion annuelle des formateurs d'Europe 

s'est tenue à Carcavelos, Portugal, du 15 au 20 décembre. 
Les deux rencontres précédentes avaient eu lieu à Knecht-
steden et Gentinnes. Seize formateurs représentaient 9 pro-
vinces (seule la Pologne n'était pas représentée). Y ont aussi 
participé, le P. Manuel Duraes Barbosa, Provincial qui les 
accueillait, et te P. Manuel Gonçalves, représentant le Conseil 
Général. Actuellement, il y a 180 étudiants en formation en 
Europe: Pologne: 52, France: 38, Irlande: 32, Portugal: 26, 
Espagne: 14, Allemagne: 7, Angleterre: 6, Suisse: 5. L'in-
ternationalité fut le thème principal. Une commission de trois 
membres a été élue pour promouvoir l'internationalité dans 
la formation, en lien avec le généralat: PP. Vincent O'Toote 
(Angleterre), Paul Reymond (Suisse) et Joseph Burgraff (Bel-
gique). Ils espèrent rencontrer les Provinciaux d'Europe à leur 
réunion d'octobre à Londres. Quelques échanges d'étudiants 
existent déjà entre les provinces. Mais il est souhaité d'arri-
ver à une internationalité plus structurée au niveau du second 
cycle. Dans cette rencontre, l'intérêt pour un noviciat inter-
national était plus fort qu'auparavant. Une seconde commis-
sion de trois membres a été nommée pour cette question : 
PP. Helmut Gerads (Allemagne), Manuel Magalhaes Fernan-
des (Portugal) et Michael Kane (Irlande). 

Comme les deux années passées, il y aura une retraite 
pour ceux qui préparent les vœux perpétuels. Elle se déroule-
ra au mois d'aôut, à Silva (Barcelos), Portugal, cette fois-ci. 
Selon les prévisions, 12 étudiants y participeront: 7 de Fran-

3• rang (de g. à dr.): PP. Jean-Pierre Buecher, Patrick Palmer, 
Vincent O'Toole, Frans Wijnen, Helmut Gerads. 
2• -rang: PP. Joseph Burgraff, Sean Casey, Manuel Gonçal-
ves, Juan Lazaro, Manuel Magalhiies Fernandes. 
1•' rang: (debout) PP. Felix Porsch, Manuel Duriies Barbosa, 
Jean-Pierre Gaillard; (assis) PP. Paul Reymond, Martien van 
Moorsel, Daniel Muff, Eduardo Miranda 

ce, 3 d'Irlande, et 2 de Suisse. En plus, il a été proposé que, 
tous les trois ans, à partir de l'été 1988, ait lieu une rencon-
tre internationale des jeunes Spiritains, comme celle d' Aran-
da, Espagne, en aôut 1977, qui avait rassemblé 134 jeunes 
Spiritains de 30 pays. (Il faut noter que ces réunions des for-
mateurs ne sont pas un lieu de décision. Il revient aux Pro-
vinciaux - ou dans certains cas au Conseil Général - d' exa-
miner leurs suggestions). 

Etats-Unis/Est 
Le foyer international des étudiants de l'Amérique du 

Nord, rattaché à la «Catholic Theological Union» de Chicago, 
a décidé de s'appeler: Foyer Emile Julien. Ce nom a été choi-
si en l'honneur du premier Spiritain né aux Etats-Unis. Celui-
ci est un bon exempte d'internationalité. Le père Emile Julien 
est né d'un père français et d'une mère espagnole, en Loui-
siane, en 1848 (année de la fusion). La famille s'établit 
d'abord à Cuba, puis à la Trinidad. Là, à 15 ans, Emile fut 
l'un parmi le premier groupe des étudiants, à fréquenter le 
collège Ste-Marie, récemment ouvert en 1863. Il se sentit 
appelé à la vie spiritaine. En 1867, il rejoint la Congrégation 
à Langonnet. Il est ordonné à Chevilly en 187 4. Il est 
d'abord affecté à «Blackrock College», en Irlande. Pendant 
11 ans, il y enseigne le grec et le latin. Ensuite il travailla un 
an à la paroisse St Joachim, à Détroit. Puis il alla à la Trini-
dad, où, pendant 16 ans (1888-1904) il enseigna à «St 
Mary's». Il fut aussi supérieur par intérim pendant quelques 
années. Sa gentilesse et son humour lui valurent beaucoup 
d'amis. Sa mauvaise santé l'obligea à retourner en Irlande, 
où, de nouveau, il enseigna à Blackrock jusqu'en 1914. Il 
mourut en Irlande, le 13 avril 1917, âgé de 69 ans. 

Yougoslavie 
Les deux Spiritains qui sont en Yougoslavie travaillent 

maintenant comme vicaires à la paroisse de Podvinje, près 
de Slavonski Brod, à mi-chemin entre Zagreb et Belgrade. Ce 
travail en Yougoslavie a commencé en 1981, quand les 
PP. Albert Thielemeier et Michel Kieffer allèrent y faire une 
première reconnaissance des possibilités pour les Spiritains. 
Ils parlèrent avec quelques évêques. Leurs réactions les en-
couragèrent. Depuis lors, tout ce qui a été entrepris le fut 
avec leur plein accord. (Le P. Thielemeier, ancien Provincial 
d'Allemagne, avait juste terminé son mandat de 6 ans com-
me membre du Conseil Général, et le P. Kieffer était, en ce 
temps, supérieur pour l'Est de la France). Leur projet a souf-
fert d'un léger contretemps, car le P. Kieffer fut nommé su-
périeur de la communauté de la maison généralice. Il a assu-
mé cette charge de 1981 à 85, avant de rejoindre le P. Thie-
lemeier en Yougoslavie. 

3 



Les PP. Kieffer (à gauche) et Thielemeier. 

En septembre 1981 , le P. Thielemeier revint donc seul. Il 
passa l'année à étudier le serbo-croate à l'université de Za-
greb. L'année suivante, il continua l'étude de la langue, tout 
en aidant à la paroisse de Jastrebarsko, à 30 km de Zagreb. 
De 1983 à la fin 1985, il travailla alors, comme vicaire, dans 
une petite paroisse de campagne à Sikirevci, non loin de 
Podvinje. Cette dernière est une paroisse plus grande, qui 
dessert trois autres postes. En janvier 1986, il s'y installa. 
Le 1 "' octobre 1985, le P. Michel Kieffer arrive en Yougosla-
vie. Après un an d'étude à Zagreb, il s'établit aussi à Podvin-
je. Le P. Thielemeier est maintenant bien connu. Il est bien 
accepté par le clergé du diocèse de Dakovo, dont dépend la 
paroisse. Il imprime des livrets liturgiques. Plus d'une fois, 
on a fait appel à ses talents d'électricien. En Yougoslavie, 
tout ce qui concerne la religion, comme la catéchèse, doit se 
dérouler à l'église même, et dans le cadre d'une assemblée 
liturgique. Les Spiritains s'habituent à cela. Ils sont contents 
de leur travail apostolique, et de leur animation missionnaire. 
La population les accepte bien. Pour les vocations, il y a des 
possibilités. Leur adresse: M.-Dakoviéa 2, YU-55107 POD-
VINJE, Yougoslavie. · 

Angleterre: 
Le 508 anniversaire de Missionwide 

Missionwide, la revue de la province d'Angleterre, a mar-
qué son 50• anniversaire par une édition spéciale en décem-
bre. D'abord publiée en décembre 1936, sous le titre d' Afri-
ca Calling, elle a été, pour les cinquante années passées, un 
moyen d'animation missionnaire important dans le pays. 
Pour la province d'Angleterre, elle suscita des vocations et 
apporta des subsides. C'est également un docume11t de 
grande qualité sur le travail missionnaire de la province et 
ses membres. A présent, elle est éditée par le P. John Mc-
Fadden, et paraît quatre fois par an . Son tirage atteint 
13.000 exemplaires. 

Quand Africa Calling avait démarré, l'Angleterre était en-
core une vice-province (elle devint province en 1946) et 
n'avait que deux maisons : une école apostolique à Castle-
head (ouverte en 1907) et une paroisse à St Helens. Le Cas-
tlehead Newsletter avait commencé en 1926 pour établir 
une relation avec les amis et les bienfaiteurs. En 1936, le 
supérieur, le P. Harold Whiteside, estima qu'une revue plus 
importante était nécessaire. Le P. John Moran était choisi 
comme rédacteur. Il envoya un exemplaire de la première 
édition au Saint-Siège. Il reçut du secrétaire d'Etat, le cardi-
nal Pacelli, une lettre d'encouragement et la bénédiction du 
pape Pie XI. La seconde guerre mondiale causa indiscutable-
ment une grave perturbation. Mais la revue continua à être 
publiée. Chaque fois, la couverture portait la photo d'une 
petite fille africaine, debout devant un micro. Le P. Maurice 
Briault (de la province de France) et les PP. Georges Walker 
et Frank Welch fournissaient une illustration de haute qualité 
par des dessins à la plume et à l'encre. En 1953, le P. Ber-
nard Slevin prit la relève du P. Moran, en tant que directeur. Il 
passa à un format de poche, plus maniable. Il resta directeur 

jusqu 'en 1968. A partir de cette date, les directeurs se suc-
cédètent : PP. Frank Moran (1968-69), Clarence Rothwell 
(1969-77), Patrick Green (1977-81), Harry Pass (1981-85), 
Stan Roman (1985-86), et maintenant John McFadden, 
après la mort subite du P. Roman, l'an dernier. En 1978 le 
P. Green changea le titre d' Africa Calling pour celui de Mis-
sionwide. Cela indiquait que l'intérêt missionnaire de la pro-
vince était plus large que l'Afrique. 

Kenya : deux accidents mortels de la route 
En l'espace de quinze jours, le district du Kenya a perdu 

quatre confrères, dans deux accidents de la route. Le 8 
décembre, les PP. James Lynch, Jack Ryan, et Noel O'Rour-
ke se rendaient en voiture de Mombasa à Nairobi pour la 
retraite annuelle. Un prêtre diocésain irlandais était avec eux, 
le P. Donal Deady. Il faisait noir et il pleuvait. A 8h du soir, la 
voiture s'est encastrée dans l'arrière d'un poids-lourd sta-
tionné sur le bord de la route, sans feu. Tous les quatre 
furent tués. Les trois Spiritains sur le coup. Le P. Deady suc-
comba lors de son entrée à l'hôpital. Douze jours plus tard, 
le 20 décembre, le P. Tom O'Sullivan revenait en scooter 
d 'une réunion œcuménique à Nairobi. Un trou dans la route 
le fit tomber, et il fut grièvement blessé. Il succomba le soir 
même, à l'hôpital, à la suite de ses blessures à la tête et à la 
poitrine. 

Nos Jubilaires 
60 ans de Profess-ion : 

11 avril : P. Franz SCHURT (Allemagne). 
4 mai : F. Benoît STARCK (France). 

60 ans de Sacerdoce: 
24 avril : P. Josef-Theodor RATH (Allemagne). 
19 juin : P. John E. BYRNE (Irlande) . 

50 ans de Profession: 
21 juin : FF. Nicolas MOTSCH (France) and Goswin THO-

DAM (Allemagne). 

50 ans de Sacerdoce: 
4 avril : PP. Josef BAUER et Aloys VORSTHEIM (Allema-

gne), Siegfried ECKERT (USA/E), Josef HEIN-
RICHS (Brésil S.), Karl KUNZ (Alto Jurua) et Josef 

15 juin 
20 juin 

WEHNING (Puerto Rico) 
P. James D. SULLIVAN (USA/E). 
Mgr Michael MOLONEY (Irlande), PP. Gerard DUI-
GNAN, Michael GROGAN. Patrick NOLAN (Irlan-
de), William DOOLIN (Irlande/USA) et James 
GOSSON (Trans-Canada). 

25 ans d'Episcopat: 
31 mai Mgr Raymond-Marie TCHIDIMBO (Rome). 
29 juin Mgr Lambertus van HEIJGEN (Cameroun Est) . 

Nos Défunts 
30 nov. 

4 déc. 
8 déc. 
8 déc. 
8 déc. 
9 déc. 

17 déc. 
20 déc. 

4 janv. 
17 janv. 
22 janv. 
30 janv. 
31 janv. 

2 févr. 

P. Thomas FOX (Irlande), 81 ans. 
P. Xavier de CHANTEMELE (Frarice), 70 ans. 
P. James LYNCH (Kenya). 73 ans. 
P. John J . RYAN (Kenya). 64 ans. 
P. Noël O'ROURKE (Kenya). 49 ans. 
P. Wilhelmus de JAGER (Cameroun Est), 74 ans. 
P. Charles A. KAPP (USA/E), 95 ans. · 
P. Thomas O'SULLIVAN (Kenya), 75 ans. 

(71 décès en 1986) 
P. Wilhelmus VERHEUL (Hollande), 73 ans. 
P. Josephus CROESE (Hollande), 70 ans. 
P. John SHEPPARD (Irlande), 72 ans. 
P. Jean-Baptiste GUR (France), 76 ans. 
F. Gottwald OFF ER (Allemagne), 81 ans. 
F. Etienne PHELEP (France), 80 ans. 

Responsable: P. Roland Quesnel, Service d'information C.S.Sp., Clivo di Cinna, 195 - 00136 ROME 
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